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la rhénanie indépendante





2° Ils s’opposent à toute cession de territoire à l’ouest.

Nommé premier délégué, Dorten fut chargé de
remettre ce document aux généraux commandant
à Cologne, Coblence et Mayence, avec prière de le
transmettre à leur gouvernement.

A la suite de quoi, déclare la République rhénane[1], « des comités locaux se formèrent dans
toutes les villes rhénanes importantes, afin de
recueillir des signatures ». Il paraît — c’est toujours la République rhénane qui parle — que ce fut
partout un succès absolu. « A Aix-la-Chapelle, par
exemple, 52 000 électeurs de tous partis et toutes
classes demandèrent le plébiscite immédiat. »

Et c’est alors, en avril, semble-t-il, que
le général Mangin entreprit d’accorder à Dorten l’aide
dont celui-ci avait si grand besoin pour tirer
quelques réalités politiques de ces manifestations
plutôt confuses. Des conversations eurent lieu
entre Dorten et le général Mangin, qui ne m’en a pas rendu compte.

Le 17 mai, une délégation des comités d’Aix-la-Chapelle et de Nassau-Hesse rhénane, à laquelle
s’étaient joints deux députés rhénans, Kastert et
Kuckhoff, était reçue par Mangin et lui exposait « le
désir des populations rhénanes ». Quelques jours
à l’avance, ils avaient — singulière précaution —
prévenu le gouvernement allemand de la démarche
qu’ils allaient faire et, après l’entretien qu’ils
avaient eu avec le général Mangin, Kastert et
Kuckhoff se rendirent à Berlin pour renseigner Scheidemann.


	↑ C’est une petite brochure éditée à Wiesbaden, en 1919, probablement par Dorten lui-même.
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